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ment, l’admiration qu’elle excite autour d’elle. Il 
arrive trop souvent en effet que les pires passions se 
cachent sous les plus belles apparences Ne voit-on 
pas tous les jours des personnes exposer leur vie pour 
des motifs les plus inavouables ? C’est un fait, la mora­
lité de r.os actes est quelque chose de tout intérieur, de 
caché. Essayons de la découvrir.

1° Ce qui spécifie tout d’abord nos actions, ce qui 
leur donne leur valeur intrinsèque, c’est la fin ou l'inten­
tion qu’on leur donne. Reportez-vous à l’Evangile. Voyez 
cette pauvre veuve qui jette deux deniers dans le tronc 
du Temple. Voilà un fait qui ne semble guère mériter 
l’attention du Ciel et de la terre. Pourtant il fera l’ad­
miration de tous les siècles, de toute l’éternité elle-même 
à cause de l’intention qui a dirigé la main de cette fem­
me, laquelle donne tout ce quelle a et dans le seul but 
de glorifier Dieu, aussi a-t-elle plus mérité que tous 
ceux qui ont fait de riches offrandes pour l’entretien 
du Temple. Or, d’elles-mêmes toutes nos actions or­
dinaires peuvent et doivent être orientées vers la 
gloire de Dieu; et pour qu’elles ne l’atteignent pas, il 
faut que nous les en détournions perversement par notre 
faute. Donc, elles sont souverainement importantes, 
si nous ne les dépouillons pas de leur âme: l'intention 
surnaturelle et ne les rendons pas par là inutiles ou 
même nuisibles.

2° Ce qui en second lieu fait la grandeur d'une œuvre, 
ce sont .les riches résultats qu'elle produit. Un mot, un 
seul mot, peut bouleverser un empire, déchaîner la 
guerre sur la terre. Direz-vous que ce petit mot est 
peu de chose ? Non, il est souverainement important, 
car il est gros de conséquences redoutables. Eh 
bien ! de ces mille et une occupations qui nous solli­
citent à chaque instant dépend notre sanctification ; 
l’augmentation de la grâce sanctifiante dans nos âmes;


